
Depuis quelques années, notre société subi t  les 
assauts répétés d 'une frange d 'extrémistes 
obsédés par  les quest ion rac ia les et  d i tes "de 
genre".  Ce courant importé des USA, appelé 
"woke " ,  est  un courant u l t ra minor i ta i re mais t rès 
bruyant,  auquel  on doi t  le  renforcement du 
pol i t iquement correcte mais aussi  la  censure 
cro issante, la  d iscr iminat ion d 'ar t is tes 
occidentaux qu'on accuse "d 'appropr iat ion 
cul ture l le" ,  la  réécr i ture de certa ins ouvrages, 
etc.  En outre,  cela va souvent de pai r  avec les 
théor ies "de genre",  qui  prônent la 
reconnaissance de p lus de deux "genres" en p lus 
du mascul in et  du féminin sur le  p lan c iv i l .  Les 
dér ives engendrées par ces courants met tent  
notre société dans l ' instabi l i té  (c 'est  de cela que 
découle,  par exemple,  la  possib i l i té  de "changer 
de genre" à l 'é tat  c iv i l  sans just i f icat ion avec un 
s imple émolument de 75 f rancs).  Ces 
mouvements emploient des méthodes de 
communicat ion émot ives et  radicales dénuées de 
tout  compromis et  cherchent à imposer leurs 
d ik tats envers et  contre tout .  Je m'oppose 
fermement à  ce courant extrême, qui  ne fa i t  que 
renforcer les c l ivages entre les hommes, les 
femmes, les c lasses et  les peuples. La l iber té 
d 'expression est  menacée par ces courants 
extrêmes ;  e l le  est  pourtant  une valeur -rac ine de 
notre société et  doi t  absolument être act ivement 
préservée. La censure et  les "pugi lats 
émot ionnels" sont un premier pas vers le 
tota l i tar isme. Je m'y oppose avec fermeté.  


